
'a1qiwsiI au!A 'a!lemu.a-?l?L '~uaiuannoui ua s?luep!log 'mas-las 'mdsa~ 'arianf) 
el e queis!qa sp [euo!letwlq - uo!~e!puo?8 el ap leim!lerLgIq Iwuwnnon k!Ed el ~nod IIJ!~JI~~ iistua~nom 
'ado~na SOJ!~>I 'salm!~py srms!ep~ sap uo!legpaJ 'e~olj 'sa~!elndod sad!nba '?l!ugle~'~d p ap!eqira 'a[l!aJO 

alpnoa aa 'iwuwddolan?a p a~niln3 'as!dueq uo!ssa~dx3,p assaiinar el ap I!asuo3'p3 'a8eued np rnepy q 
p aaeved np simu3eduio3 sq k!ed el ~nod uo!le!3osw 's!ehias 1s ap eqdw p si!oAaa xne apy :suo!lus!rieZJo saa 

.apnrsn[d p a~!el!leZa siild apos aiin,p )wiwddolan?p ne Ia!liwssa WJOJ 
ap vodde~ un aJ!mlsuoa srm1noA snou 'al!a!3 ?g!oos el iires![!qom te '!oldrua sues p 3aAe samiosrad sap lw!3osse ri3 

.aritwp!xa,p 
S~W~OUI xne la !oldiua,l y Ve,l ~nod siw!pe a qeq?p sa3 e qqnd aS~e1 snld ung iio!led!a!ped el a~miiuad 
lnaA jp[p np inas iie snp!n!py p siw!ieposse 'qm!pids aqm uo!leJoqellm q .qumucn snoi saunuos snoN 

.s!olduw,p 110!1e+m el p Janq!Jlricn lrwuia[@ 
ilsanad q!ejs!les riou sne!aos sinomq mi ~liod sj!r>alloa ~rwiuad!nLqp uo!les!iuapom el la im!siewa,l 'injiw 

.sassJIp!J Sap uo!l!vc+l 
snld aun a~llairuad )!op '[el!dm np sniwaaJ sa1 p saunvoj sa1 luariruielou luexel 'allaanou ai~lmsg aiin w 

.alqqdasoe sed ~,u TA!J~ ariireJnsse,l no ariiiep!ssa,l 
Jns eseq salepos sanb!l!lod sap ~reruass?~ela,7 .ai!ep!los p aA!pallcn ariueinsse,p aJapeJm ims Jap~eS Iiiell!aA 
lm snueqap a- iuan!op peumueinj uos ap sap!d salieq.g!p sa1 p (-3p 'sale!l!uieJ salnpnrp sap iio!lnlo~?) 
?p!3OS el ap qisiwSuerp xne uo!leldepe uos .l!er\eJl np apriom np la!liwssa s!nhe im p apos ?l!inqs el 

.sian!p sluaiuaSeSiw p si!s!ol sa1 ~nod awq!~ apueB snld aun,p ~!norap !ssne p 'sale!l!UIEJ 
salpcl sa1 p iw!lmnpa,l apnr snld udej ap J!Y~+J ap '!olduia un JannoJl ap 'saiutuaj p saumiroq 'snoi e araauuad 
i!emap 'a~!o~esreduioa arpnequia p sniwAaJ sap rs!lrneur 3aAe 1!eae~l ap sdiwl np +s!leg@ rio~piipa~ aiin 

wol p saltiol ~nod i!o~p un pz~ qqp snisnal sap e p !ol&ua,l . saMe,] 
: quea!ns sad!ain~d sap ~isiiruielou aldiiim luetel PJ 'sa~!qenou 'splsw siw!Pe 

sap ~arraui a suo!l!sodo~d sap JaJoqela ~nod ,,Sn01 ~nod snmAaJ p !olduig '~01sn-13~~1 au03 x1Wa170S4, 
J!PIlm un alqiuasiu ~amoj simlnon snori %JOJ ap podde~ un suep aJwsi? snou p srio!vaiib sa3 ap aJneqap Jnod 

~im!inlon? alp e liwq aJ!ej luariniio3 .aui!l@al sed lsa,ii appas el ap ari!Ms 
sed P,u !nb a!uioiiq aun .suo!sn$xa sa1 P s?qle3?in sa1 Jarib!peg lieanad spuojo~d qmuia%iielp sap slnas 

~~uauwrnio~!nua,l Jns xnaJpeep spga sap ~uautaleZ? e anb?ol aueui am3 'ne13 Sp 
aloJl~~ ln01 ap Jayq!~ as ap xneim!lerualin siaFiieurj s?ip~sur xnc iuemuuad 'suo!lesllea'~d sa1 p ~uo!leli~u@?J?~ 
ml 'SarpJeui sap uo!les!legq![ el Jns qpuoj 'a!ruoiioja,l ap uo!~es!~e~puoru aun,p sajrwnb?sm sa1 el lms 93 

".saqne sa1 ~nod [v!3os wa!l ap apd p sun sa1 ~nod paeq ap sim!qpuoa sap uo!lepeB?p :qg!mss qriglW la eFm!l 
niw~ed ?SO~UI! la!ved shual p ?l!l!q!xau : uo!snpxa p ?l!~q~d t I!eaeq rios a~pJad ap ass!oSue P 'Jatui9q3 



L'heure est aux remises en cause.. . 

Beaucoup d'entre nous se demandent quelle attitude le Collectif doit adopter à l'égard 
du mouvement syndical. Certains se défient, voulant conserver vis-à-vis de ces 
organisations une totale indépendance ; d'autres considèrent, au contraire, que ce 
serait une erreur de leur tourner le dos et qu'il faut, à tout prix, chercher à collaborer 
avec elles. Et puis, il y a le lot de ceux qui pensent qu'il n'y a pas de réponse toute 
faite, qu'il faut chercher, si possible ensemble, un terrain de combat qui puisse être 
commun, sans être oppressant ... Mais comment faire? Comment pouvons-nous nous 
positionner pour rester un groupe critique, indépendant, mais non pas ignorant des 
enjeux syndicaux? Le Collectif doit-il être un terrain d'investigations pour 
développer de nouvelles pratiques syndicales? Doit-il être un lieu de débats entre des 
individus recherchant des alternatives de collaboration? Doit-il servir de passerelle 
entre les revendications syndicales et celles d'autres associations? ... la liste est 
longue des questions et des propositions à ce propos. 

Afin de tenter de trouver quelques pistes de réflexion sur ces interrogations et pour 
débattre de l'attitude générale que le Collectif pourrait adopter vis-à-vis du monde 
syndical, une assemblée-débat, non décisionnelle, se tiendra le mardi 26 novembre 
prochain, à 20h 15, à... 

A préciser, tout de même, que l'appel du Collectif «appelait» au rassemblement des 
initiatives pour réfléchir, ensemble, à la problématique de l'emploi et de l'exclusion 
sociale, ce en y associant notamment le mouvement syndical qui apparaissait comme 
disposant d'un potentiel de forces d'action et de lieux de réflexion. Plutôt que de 
savoir si le Collectif doit tourner le dos aux syndicats ou collaborer avec eux, la 
question ne serait-elle pas de savoir comment cette collaboration doit se jouer pour 
permettre au plus grand nombre de trouver sa place au sein du débat que nous 
voulons lancer? Nous pourrions reprendre à notre compte une réflexion que faisait 
Raymond COUMONT, lors d'un meeting FGTB auquel il était invité à prendre la 
parole, sur l'unité syndicale et qui disait : ((Je conclurai donc ici en lançant un 
appel pour que chacun d'entre nous se persuade que nous avons un besoin 
impérieux les uns des autres et que nous ne pouvons rien faire d'efjicace les uns 
sans les autres. » et d'ajouter ((Recherchons donc ce qui nous unit au lieu de nous 
braquer sur ce qui nous divise)). 

Un militant syndical. 


